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L’ECC est coiffée par une fon-

dation diocésaine. Elle appar-

tient au diocèse de Sion et est 

placée sous la responsabilité 

de l’évêque de Sion. Bizarrerie 

territoriale qui s’explique par 

le fait que, pastoralement, le 

Chablais vaudois est rattaché à 

l’Eglise catholique valaisanne. 

L’ECC est de fait l’unique école 

catholique valaisanne mais 

installée sur sol vaudois! 

Après la traversée d’un temps 

agité au niveau interne, une 

nouvelle directrice a été nom-

mée, Mme Sabine Larivé, qui 

siégeait déjà dans le Conseil de 

la fondation. Lequel est présidé 

par le chanoine Pierre-Yves 

Maillard, vicaire général de la 

partie francophone du diocèse 

de Sion. Autant dire que l’ECC 

navigue sur une ligne de crête 

religieuse qui est celle du pape 

François! 

La nouvelle directrice insiste 

sur l’importance du premier C 

de ECC: «Nous avons une majo-

rité d’élèves qui ne sont pas ca-

tholiques, nous n’imposons évi-

demment rien, mais il nous 

appartient de proposer! D’être 

un lieu où l’enfant puisse égale-

ment s’interroger sur la dimen-

sion verticale de son épanouis-

sement», dit-elle. «A l’ECC, tous 

les enfants, croyants et non 

croyants, chrétiens et non chré-

tiens, doivent pouvoir s’interro-

ger sur le sens qu’ils veulent 

donner à leur vie. Nous voulons 

leur permettre de poser des ja-

lons», ajoute Sabine Larivé, qui 

se félicite qu’un prêtre, l’abbé 

Vincent Lafargue, vicaire à Ai-

gle, fonctionne désormais à 20% 

comme aumônier et soit physi-

quement présent dans l’école, 

notamment pour animer les 

«spi-nik» durant la pause de 

midi, des temps d’échanges joli-

ment pensés. Ou des journées 

thématiques. Une «présence 

rayonnante et joyeuse. Cette di-

mension catholique et huma-

niste fait partie de l’ADN de 

l’école», ajoute la directrice, qui 

aime l’expression du pape di-

sant que l’Eglise doit être un 

«hôpital de campagne». 

Trouver d’autres voies  
que le magistral  
Elle se montre exigeante vis-à-

vis des membres du corps ensei-

gnant, mais dans le but de per-

mettre aux profs de faire 

toujours mieux, de pouvoir in-

nover, d’oser se lancer en recou-

rant à tous les outils modernes 

d’enseignement. De largement 

délaisser le magistral pour da-

vantage opter pour d’autres 

méthodes plus attrayantes pour 

l’élève! Et, de fait, l’ECC peut af-

ficher nombre de projets inté-

ressants. Par exemple une thé-

matique semestrielle.  

Avec ses 130 élèves, pour moitié 

en provenance du Chablais va-

laisan et pour l’autre moitié du 

Chablais vaudois et de la Rivie-

ra, l’ECC est quelque peu en 

sous-effectif, l’objectif visé étant 

de 150 élèves. L’école va donc in-

tensifier sa promotion et affiche 

clairement son attache au sys-

tème scolaire valaisan. Raison 

pour laquelle le parcours logi-

que des élèves de l’ECC voulant 

poursuivre au niveau gymnasial 

est de fréquenter ensuite le col-

lège de l’Abbaye de Saint-Mau-

rice, auquel ils peuvent accéder 

sans examen. CLAUDE JENNY 
www.ecc.ch et direction@ecc.ch                                                                                                                        

Une école valaisanne  
et diocésaine sur sol vaudois

Etre maman, c’est oser se faire confiance, 
aller à son rythme et transmettre ce que 
l’on a au plus profond dans son cœur. Garder 
l’équilibre afin d’offrir à ses enfants des 
racines bien ancrées en même temps que 
des ailes. 
Etre une maman, ce n’est pas seulement  
se battre avec un biberon, une couche,  
un devoir scolaire… C’est donner de toute 
son âme, mettre toutes ses forces pour  
permettre à son enfant d’aller de l’avant  
et lui apprendre la vie en respectant les 
valeurs, l’éducation religieuse, la culture 
dans laquelle on vit. 
Etre maman, c’est avoir dans son esprit  
une raison d’être pour le reste de la vie. 
Finalement, être maman, c’est soutenir  

les pas de son enfant vers l’indépendance et ne plus 
jamais être seule dans ses pensées. Ce n’est pas  
toujours sourire, mais aussi pleurer. Les nuits 
d’insomnies, les soirées d’inquiétudes remplissent 
notre quotidien soutenu par la prière, mais les 
moments de bonheur surpassent le tout. 
Etre maman, c’est le plus beau métier du monde  
qui parfois, dans notre société où le matériel prend  
le dessus, fait que ce rôle n’est plus reconnu. 
«Tu leur apprendras à voler, mais ils ne prendront pas 
ton envol. Tu leur apprendras à rêver, mais ils ne 
feront pas tes rêves. Tu leur apprendras à vivre, mais 
ils ne vivront pas ta vie. Cependant dans chaque vol, 
dans chaque vie, et dans chaque rêve perdurera  
toujours la trace du chemin enseigné» (Mère Teresa). 
Merci maman, bonne fête. 
GENEVIÈVE DÉLÈZE-DELALOYE
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L’assermentation des nouveaux gardes suisses s’est déroulée  
au Vatican avant-hier jeudi 6 mai, en comité restreint pour res-
pecter les mesures sanitaires actuelles. Trente-quatre nouvelles 
recrues ont prêté serment, jurant «de servir fidèlement, loyale-
ment et de bonne foi le souverain pontife régnant, François,  
et ses légitimes successeurs», et de se dévouer «pour eux  
de toutes leurs forces, sacrifiant, si nécessaire, leur vie pour 
leur défense». Parmi ces nouvelles recrues figurent cinq jeunes 
Valaisans: Michel Borer de Baltschieder, Baptiste Crettaz de 
Bramois, Marc Dubuis de Savièse, Samuel Lamon de Flanthey  
et Florent Jacquod de Bramois. Avec seize soldats actuellement 
engagés, le canton du Valais fournit le plus gros contingent  
de la garde pontificale, à égalité avec Saint-Gall. 
 
 
 
 
 
 
A la faveur des assouplissements sanitaires annoncés, le Foyer 
de charité des Dents-du-Midi reprend certaines de ses activités 
dans le respect des directives actuelles. 
Du 12 au 15 mai, le P. Jean-René Fracheboud prêche une  
retrai te de l’Ascension sur le thème: «Prier avec les moines  
de Tibhirine». A la Pentecôte, il anime un week-end du 21 au 
23 mai: «Comme un feu dévorant au plus profond de l’être». Et 
le jeudi 27 mai, l’abbé Bernard Miserez assure l’enseignement 
d’une journée de récollection sur le thème «Prier avec Dietrich 
Bonhoeffer». Renseignements et inscriptions sur le site 
www.foyer-dents-du-midi.ch 
 
 
 
 
 
 
En ce mois de Marie où les 
traditionnels pèlerinages de 
printemps ne peuvent pas 
encore se rendre à Lourdes, 
le Sanctuaire Notre-Dame de 
Lourdes propose une démar-
che originale sur internet: 
«Une prière pour chaque 
jour du mois de Marie». 
Tirées des trésors de la tradi-
tion de l’Eglise et de la piété 
populaire de Lourdes, ces 
prières se trouvent sur  
le site https://www.lourdes-
france.org/mois-de-mai-
mois-de-marie/.  
Les responsables du pèleri-
nage d’été de la Suisse  
romande communiqueront 
prochainement leurs déci-
sions concernant le pèleri-
nage prévu en juillet.

GENS D’ÉGLISE

«Tous les enfants 
doivent pouvoir 
s’interroger  
sur le sens qu’ils 
veulent donner  
à leur vie.» 
SSabine Larivé,  
directrice de l’école

MÉDITATION

Une rencontre peut changer notre façon de penser, nous pousser à 
voir la beauté d’une personne et combien elle vit déjà en Dieu. C’est 
ce qui est arrivé à l’apôtre Pierre face au centurion Corneille. Il 
s’exclame: «En vérité, je le comprends, Dieu est impartial: il 
accueille, quelle que soit la nation, celui qui le craint et dont les 
œuvres sont justes.» Actes 10,34-35 (trad. © AELF) 
Pierre découvre que le cœur de Dieu est bien plus large qu’il ne 
l’imaginait. Il perçoit aussi deux attitudes essentielles pour vivre 
en «cœur à cœur» avec Dieu: la crainte de Dieu et la justice. 
La crainte de Dieu n’a rien à voir avec la peur. Il s’agit d’une émotion 
profonde ressentie devant la présence divine qui nous dépasse. 
La justice quant à elle consiste à être ajustée à Dieu et à ce que les 
autres sont en droit d’attendre de nous. Voilà des dispositions à 
repérer autour de nous et à cultiver en ce temps d’attente de 
l’Esprit. 
MONIQUE DORSAZ

Interpellés

ENSEIGNEMENT L’ECC, l’Ecole catholique du Chablais, à Aigle,  
est un établissement atypique dans le paysage scolaire romand.

Aumônier de l’école, l’abbé Vincent Lafargue est présent physiquement dans l’école à plusieurs reprises durant la semaine. Ici, à l’heure  
du «spi-nik», durant la pause de midi.  VALENTINE BRODARD

Une maman, ce trésor
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